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LES ETUDIANTS ALLEMANDS 
FACE AU TRAITE FRANCO-ALLEMAND

La signature du trait� franco-allemand; et plus particuli�rement l'attitude des Gouvernements � 
l'�gard de la jeunesse a donn� lieu � bien des r�actions. Les �tudiants allemands ont pr�cis� leur position 
au Congr�s de Dijon. Voici l'intervention de M. Ignaz-Bender, Vice-Pr�sident International de la V.D.S. 
(Allemagne).

Au nom de l'Union nationale des �tudiants de la R�publique F�d�rale d'Allemagne, qui repr�sente 250.000 
�tudiants, je transmets nos salutations sinc�res et fraternelles au 52� Congr�s de l'Union Nationale des �tudiants 
de France et je profite de l'occasion pour remercier le bureau de l'U.N.E.F. de son aimable invitation.

Il y a quatre semaines � Hambourg s'est tenu le 15� Congr�s de notre Union Nationale. Il me semble 
int�ressant de vous communiquer quelques-unes de ses conclusions, car elles concernent �galement les activit�s 
de l'U.N.E.F.

Concernant l'unit� mondiale des �tudiants nous consid�rons que la division du monde �tudiant est 
extr�mement nuisible � une v�ritable coop�ration internationale. Nous ne voulons pas ignorer les causes de cette 
division : il existe encore des tensions politiques et des diff�rences d'opinion sur beaucoup de questions 
principales.

C'est pourquoi l'Union Nationale des Ätudiants d'Allemagne F�d�rale a l'intention de poursuivre et d'�largir 
les contacts bilat�raux et multilat�raux avec les unions nationales de l'Europe de l'Est.

Dans le m�me esprit, nous voulons d�velopper des �changes tr�s larges entre les �tudiants et les universit�s 
d'Allemagne de l'Ouest et de l'Est, commen�ant par l'�change de groupes culturels, sportifs, l'�change de 
vacances, l'�change de boursiers. Cette derni�re prise de position me semble �tre une des plus importantes 
conclusions de notre congr�s. J'aimerais intervenir maintenant sur un probl�me d�licat, qui int�resse 
particuli�rement nos deux unions et sur lequel, je pense qu'il est de notre devoir de prendre position : le trait� 
franco allemand.

Les relations entre la France et l'Allemagne ont sans aucun doute �t� profond�ment marqu�es par la 
signature du trait� franco-allemand.

Il me semble d'abord n�cessaire de souligner que l'amiti� entre le peuple fran�ais et le peuple allemand est 
une chose extr�mement souhaitable et n�cessaire.

N�anmoins nous avons quelques r�serves � formuler sur ce trait�, qui vient d'�tre sign�.
Le trait� comprend trois parties
1) Les consultations sur le plan de la politique �trang�re.
2) La consultation sur le plan militaire.
3) Les �changes culturels, sp�cialement les �changes entre les deux jeunesses et les �tudiants.
En ce qui concerne les deux premiers points il y a des r�serves en Allemagne, chez beaucoup 

d'organisations et parmi un grand nombre de d�put�s du Parlement. Le Parlement discutera du trait� le 15 mai et 
je suis s�r, qu'il ajoutera des r�serves dans une annexe. Quant � nous, nous partageons ces r�serves.

La troisi�me partie nous concerne directement. Et je voudrais dire, quel est notre sentiment : 
1) La mani�re selon laquelle ce trait� a �t� sign�, sans consultations pr�alables des organisations de jeunesse 

et notamment d'�tudiants, ce qui ne me semble pas �tre le bon commencement d'une coop�ration que nous avons 
souhait�e.

2) Nous voulons souligner que ce trait� ne doit pas limiter nos activit�s internationales, notamment avec 
tous les pays d'Europe.

3) Dans le trait� est pr�vue la mise sur pied d'une commission commune qui s'occuperait des �changes 
culturels, qui touchent particuli�rement la jeunesse et les �tudiants de nos deux pays.

Nous ne participerons � cette commission que si le partenaire du c�t� fran�ais est l'UNION NATIONALE 
DES �TUDIANTS DE FRANCE.

Pour finir, je veux dire que j'ai parl� d'une mani�re tr�s ouverte et tr�s franche, et qu'ayant la possibilit� de 
s'exprimer sinc�rement, il est du devoir des �tudiants de le faire, alors que d'autres...

Dans ce sens, je souhaite � votre congr�s, plein succ�s et bons travaux.
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